
  

 
17 novembre 2022 

 

La HONTE !!! 
 

 

Retour sur la mobilisation d’aujourd’hui, lors du congrès de la FEHAP à Bordeaux qui avait pour but 

d’interpeller sa Présidente, mais aussi le Ministre de la Santé ainsi que la nouvelle directrice de la DGOS, 

sur le sujet urgent de l’exercice des IBODE et IDE en bloc.  

Force est de constater que François Braun a une fois de plus habilement changé son programme à la 

dernière minute, de sorte qu’il évite notre rencontre comme le 20 septembre dernier, préférant le confort 

du télétravail et de la visioconférence.  

Au-delà de cela, nous avons été choqués par l’attitude honteuse de la FEHAP, qui n’a pas estimé 

important et nécessaire de rencontrer une délégation d’une organisation représentative des infirmiers de bloc 

opératoire qui avait fait le déplacement. Un mépris intolérable et inacceptable qui doit nous faire réfléchir, 

une fois de plus, sur la considération de nos tutelles et employeurs vis-à-vis de notre profession. A noter que 

nous étions accompagnés et soutenus par M. Hadrien Clouet, député et membre de la commission des 

affaires sociales à l’assemblée qui a lui même fait la demande à nos côtés, sans plus de succès.  

Le CIB dérange au plus haut point. L'urgence dans les blocs opératoires, c’est bel et bien du côté des 

IBODE qu’elle se trouve. Des salles sont fermées car de nombreux professionnels spécialisés en bloc 

manquent à l’appel. Des chiffres historiques et dramatiques : - 45 postes au CHU de Bordeaux Pellegrin,  

- 30 au CHU de Dijon, - 40 au CHU de Toulouse pour ne citer qu’eux. Faut-il énumérer tous les 

établissements ? Le manque d’IBODE engendre des déprogrammations et des reports d’interventions 

urgentes ou non, qui retardent la prise en soin des patients et mettent leur vie en danger comme le 

rappelle l’actualité récente. 

Pourquoi le ministère fait-il la sourde oreille? Prépare-t-il un texte qui serait à l’origine de notre mort avec la 

complicité d’autres syndicats et organisations ? Y-a-t-il des sujets plus préoccupants au bloc opératoire que 

le manque d’IBODE ? Nous nous posons légitimement encore une fois la question ! Nous ne laisserons pas 

faire les choses sans bouger, nous utiliserons toutes les voies possibles pour sauver notre métier et le 

valoriser. De nouvelles actions en justice sont en cours grâce aux collègues qui nous ont fait remonter des 

agissements intolérables de la part de directions mais aussi du corps médical qui se pensent au dessus des 

lois. 

D’autres mobilisations seront à l’ordre du jour prochainement. Il est impensable pour nous de nous arrêter 

en si bon chemin ! 
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